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Une église ouverte

Dans la ville de La Madeleine, il y 
a trois églises : Sainte-Marie-
Madeleine (qui est ouverte chaque 

jour, et où la commune propriétaire a entre-
pris d’importants travaux d’entretien et de 
restauration), Saint-Vital et Notre-Dame-
de-Lourdes. Chacune a son style propre, 
plus ou moins monumental. Évidemment 
très différentes du point de vue de l’archi-
tecture ou du point de vue de l’aménage-
ment intérieur et de la décoration, elles ont 
pourtant la même destination : le rassem-
blement des catholiques pour la célébra-
tion du culte. D’ailleurs, le sens premier du 
mot église (en grec ekklèsia) est «‌assemblée,  
communauté‌».
Tandis que les temples païens de l’Anti-
quité grecque et romaine étaient la demeure 
de la divinité inaccessible au commun des 
mortels, l’église est ouverte à tout venant. 
Dieu et le peuple chrétien s’y rencontrent : 
on écoute la Parole de Dieu (la Bible), on y 
répond, on célèbre les sacrements, on prie 
et chante ensemble. Dans l’église, tous ont 
une place, des bébés que l’on baptise aux 
défunts que l’on accompagne «‌vers leur 
dernière demeure‌». On devient «‌Peuple de 
Dieu, Corps du Christ, Temple de l’Esprit‌» 
(Concile Vatican II, La lumière des peuples, 
17). Ceux qui croient sont aussi désignés 
comme «‌les pierres vivantes‌» de l’Église, 
qui a pour fondation le Christ (1re épître de 
Pierre 2, 5). Ce qui est une manière d’expri-
mer leur communion.
Mais chacun, croyant ou non, chrétien 
ou non, peut aussi chercher dans l’église-
bâtiment le calme, le silence, la beauté, la 
lumière, et peut-être se laisser rejoindre par 
«‌plus grand que lui‌», quel que soit le nom 
qu’il lui donne.

Bruno Minet, curé
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Dimanche 15 janvier 2023

Messe familiale à 
Sainte-Marie Madeleine

Ch a q u e  m o i s ,  d a n s  n o t r e 
paroisse, a lieu une messe 
f a m i l i a l e  d e s t i n é e  p l u s 

particulièrement aux enfants et à leurs 
familles. Ce 15 janvier, les textes de la 
liturgie nous amenaient à revivre le 
baptême de Jésus. Quand on assiste à 
un moment exceptionnel, on a envie 
de le raconter à tout le monde. C’est 
ce qui se passe pour Jean le Baptiste. 
Pendant qu’il baptise Jésus Christ, il 
est témoin d’une chose extraordinaire. 
Il voit l’Esprit de Dieu se poser sur 
Jésus sous la forme d’une colombe. 
Jean le Baptiste proclame sa foi en 
Jésus. Il comprend, grâce à ce prodige, 
que Jésus est le fils de Dieu et qu’il 
baptise dans l’Esprit saint. Avec les 
enfants du catéchisme, nous avons relu 
ce passage de l’Évangile et les enfants 
ont, chacun, déposé une colombe sur 
l’arbre de la paix après l’homélie du 
Père Danset qui a accueilli les enfants. 

Ce fut un moment émouvant que nous 
avons vécu avec eux.

Beauté de nos 
célébrations, des chants
Pendant cette célébration, nous avons 
emmené les plus petits de 3 à 7 ans 
dans la chapelle pour partager, avec 
eux, la parole du jour. Ils ont des-
siné une colombe et l’ont ensuite 
rapportée auprès de l’autel. Quelle 
belle découverte que ces «‌petits‌» qui 
connaissent déjà bien Jésus ! À la fin 
de cette messe, les servants d’autel 
ont reçu une croix. Ils sont nombreux 
et fidèles. Merci à tous ces enfants qui 
contribuent à la beauté de nos célébra-
tions ! Que de richesse et de partage 
lors de cette belle célébration ! Ajoutez 
la beauté des chants de notre chorale, 
nous avons passé un moment superbe ! 
Merci à tous.

Martine Fauquenoy

Vie d’Églisep.2 Magdalena

Camp de concentration nazi 
de Dachau : un chapelet 
plus fort que les ténèbres

À partir du 17 juillet 1943, sur 
dénonciation, les arrestations de 
résistants du secteur de Douai/
Vitry-en-Artois s’enchaînent. Les 
réseaux sont durement touchés : 
un mort sous la torture, neuf 
décapités à la hache, vingt-huit 
déportés dont six moururent dans 
les camps nazis. À leur libération, 
les survivants sont squelettiques 
et marqués à vie. Mon grand-
père Edmond en fait partie, avec 
les traces de torture à jamais 

sur son dos. Quant à son ami Désiré, il décède six 
ans après des sévices subis au camp de Dachau 
(Allemagne). Que dire de plus de cette horreur, 
et pourtant… Un chapelet, rien d’extraordinaire. 
Cependant les grains sont grossiers, inégaux, 
bruts et reliés par des bouts de ferraille. Le profil 
d’une tête de Christ, avec une couronne d’épines, 
se détache mais il est étrangement auréolé d’une 
rangée de rayons comme un soleil ; au revers, 
des lettres gravées «‌à mon ami‌». C’est quand 
même un peu surprenant… Mais lui aussi est un 
survivant, et un témoin. Son bois, c’est celui d’un 
châlit, sur lequel croupissaient plusieurs détenus 
du camp de concentration de Dachau. Sa chaîne, 
des bouts de fer glanés ici et là, sous la menace 
constante d’éventuels coups ou punitions. Il a été 
confectionné, au milieu de l’indicible, par Désiré 
pour son ami et frère d’arme Edmond. Il fallait 
oser. Oser risquer sa vie pour un chapelet, oser 
graver son Espérance, plus forte que les ténèbres, 
oser croire en la puissance de vie de l’amitié et de 
la fraternité. Dans les camps partager un morceau 
de pain pouvait aussi mettre en danger sa propre 
vie. Certains ont vu dans les camps l’absence de 
Dieu. Le cardinal Martini a écrit aussi un livre 
«‌Auschwitz et le silence de la croix‌». La croix, elle 
est toujours présente dans nos vies, parfois elle 
est même très lourde, voire impossible à porter. 
La souffrance n’a aucun sens. Mais il y a toujours 
eu des hommes et des femmes pour apporter au 
milieu de cette souffrance un peu «‌d’eau de vie‌», 
un peu de tendresse, ou le sourire de l’amitié. 
Peut-être, à l’image du christ de ce chapelet, 
pourrions-nous emprunter ce chemin vers Pâques 
en discernant avec Lui les traces de Résurrection 
sur nos vies cabossées… ? Bonne route !

Pierre-Yves

Les prochaines 
messes familiales 
auront lieu les 
dimanche 14 mai
et 25 juin 2023,
à 10h à Sainte Marie 
Madeleine.

Vous y êtes 
cordialement invités.
Notez les dates 
dès à présent !

Mécan ique  -  Tô le r ie  -  Pe in ture
Vente de véhicules neufs et d'occasion

  

03 20 55 09 57  20, rue du Président Pompidou - LA MADELEINE
mail : garage.dubois.citroen@orange.fr

Pharmacie POMPIDOU

1, Place de la Boucherie - LA MADELEINE
Tél. 03 20 55 56 47

- Livraison à domicile
- Matériel Médical

- Orthopédie
- Contension

- Produits vétérinaires
- Parapharmacie

msurm59@gmail.com
155, av. Becquart  -  LAMBERSART
Tél. 06 87 36 06 48

PORTES - FENÊTRES BOIS-ALU-PVC
VOLETS MANUELS, MOTORISÉS ET RÉPARATIONS

PLACARD - PARQUETS - PORTAILS - CLÔTURES
PORTES DE GARAGE - ISOLATION des VITRAUX

TERRASSES BOIS EXTERIEURES
DÉPANNAGE, TRAVAUX DE MIROITERIE ET SERRURERIE
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À la rencontre des sœurs 
franciscaines missionnaires de Marie
Une communauté 
de sœurs, ah… ?
Une maison ordinaire, rue Faidherbe, 
avec simplement une plaque petite 
et discrète, c’est la communauté des 
sœurs Franciscaines Missionnaires 
de Marie, avec sept religieuses, de 36 
à 75 ans, de diverses nations : améri-
caine d’origine coréenne, angolaise, 
congolaise (Congo Brazzaville), suis-
sesse germanophone, françaises.
Si la congrégation a été fondée en 1877, 
la communauté, quant à elle, s’est ins-
tallée à La Madeleine en 2017 : non 
loin d’une autre communauté de 
sœurs en Ehpad, proximité des trans-
ports, existence de l’Université catho-
lique pour suivre des cours de forma-
tion et insertion dans la vie locale et 
ecclésiale.
Cette fraternité repose aussi sur des 
compétences variées, afin de pour-
voir aux besoins matériels de la com-
munauté : un médecin en pédiatrie 
sociale, une infirmière en pédiatrie, 
une aide-soignante, une assistante 
d’anglais, une animatrice en pastorale, 
une retraitée au service de sœurs en 
Ehpad, et la dernière arrivée, en for-
mation théologique et dans la pasto-
rale des prisons. Travailler autant que 
possible pour gagner son pain est ainsi 
une règle fondamentale franciscaine, 
mais, attention, tout est mis dans la 
caisse commune et distribué ensuite 
selon les besoins.

Des religieuses, ouah… !
C’est la réponse à un appel plus grand 
que soi qui pousse une femme à s’en-
gager ainsi pour la vie, non sans dis-
cernement ! Déjà, il faut avoir 20 ans, 
suivi au moins des études secondaires, 
avoir eu une expérience profession-
nelle et accepter de suivre un par-
cours d’observation et de formation 
(entre 6 et 9 ans) plein de sagesse pour 
répondre à ce choix de vie en toute 
liberté et vérité, lequel débouche sur 
les vœux d’obéissance, de pauvreté et 
de chasteté. Ils sont de «‌vrais conseils 
évangéliques‌» qui permettent cette 
disponibilité totale à la mission et au 
service, c’est-à-dire suivre le Christ là 

où il nous envoie. On ne choisit pas la 
mission, elle nous est donnée.

Pfff, cela ne doit pas 
être évident quand 
même !
Et le premier lieu de mission, avant 
l’apostolat extérieur et la vie profes-
sionnelle, est la communauté elle-
même, avec la prière comme socle de 
base. Toutes ont conscience d’avoir 
été appelées, ensemble. C’est dans la 
confiance et la foi que chaque sœur 
y construit cette fraternité humaine 
et spirituelle. Au quotidien, la vie de 
prière, c’est 1h30 de prière personnelle 
(dont une demi-heure d’adoration), 
deux offices matin et soir, et la messe. 
À cela s’ajoutent une journée au «‌dé-
sert‌» (seule et en silence) par mois, 
un temps de retraite personnel et des 
récollections communautaires dans 
l’année… Enfin, il existe aussi deux 
temps de réconciliation communau-

taire par an. Eh oui, la vie communau-
taire (nos sœurs sont aussi humaines) 
n’est pas toujours un fleuve tranquille, 
mais charité et pardon vont toujours 
ensemble !
Bon, il y a quand même quinze jours 
minimum de vacances annuelles pour 
aller voir la famille (Ouf !) Enfin, si le 
smartphone et Internet sont dispo-
nibles, ce n’est jamais au détriment de 
la vie communautaire et de la relation 
à Dieu… Ce n’est pas possible, sans 
un coup de pouce de là-haut ? Eh oui, 
les Franciscaines Missionnaires de 
Marie, comptent beaucoup sur l’aide 
de Marie. L’Annonciation leur parle 
énormément.
Dans la foi Marie écoute, accueille et 
se met au service. Quoi de plus naturel 
que de lui faire appel pour l’imiter !

À partir de propos de Sœur Magali, 
recueillis par Pierre-Yves et Arnauld
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Les jeunes saluent le pape 
François à son arrivée au 
Panama, lors des JMJ 2019.

éclairage
Faites vos dons !
890 €, c’est le coût de 
participation pour un jeune. 
Ce budget est inaccessible 
pour certains.
Pour permettre au plus grand 
nombre de jeunes de notre 
diocèse de vivre cette expérience 
de foi, nous avons besoin des 
encouragements et du soutien 
financier de tous. Merci !
→ Don en ligne sur 

donnons-lille.catholique.fr 
ou par chèque (à l’ordre de l’Asso-
ciation diocésaine de Lille – JMJ).

→ Vous pouvez recevoir un reçu 
fiscal : Service des ressources – 
JMJ 2023 – Archevêché 
de Lille – 68, rue Royale 
59042 Lille Cedex

“J’ai vécu 
des moments uniques 
et j’en suis ressortie 

grandie et émerveillée”
HÉLÈNE, QUI A PARTICIPÉ AUX JMJ 

DE COLOGNE (2005), MADRID (2011) 
ET PANAMA (2019)

c ’est sous l’impulsion du pape Jean-Paul II que 
la première édition a eu lieu à Rome, en 1985. En 

Pologne en 2016, elles avaient rassemblé 2 millions 
de jeunes, dont 35 000 Français. Pour cette édition, 
plus de 40 personnes du diocèse sont mobilisées pour 
accompagner les jeunes. 
Les JMJ sont l’occasion de mesurer la beauté et la vita-
lité de l’Église, d’une génération qui choisit de mettre 
le meilleur de ses forces pour répondre aux besoins du 
monde. Nous avons interrogé Zoé, Tanguy et Alice qui 
partent cet été.

Pourquoi partez-vous aux JMJ ?
C’est incroyable de se dire que tous les 

jeunes chrétiens du monde vont se re-
trouver au même endroit avec le pape. 
On va pouvoir apprendre de nouvelles 
façons de voir le monde et prier dans des 

langues différentes.
À la messe, on ne voit pas beaucoup de 

jeunes. C’est l’occasion de rencontrer des 
jeunes qui habitent à côté de chez nous. Dans 

notre groupe, on est déjà cinquante !
C’est aussi un défi personnel à relever.

Qu’espérez-vous trouver ?
Ici, nos emplois du temps sont toujours char-

gés. Aller aux JMJ est une manière de vivre 
notre foi et de nous poser des questions.
On va faire de nouvelles rencontres et 
des expériences de foi grandioses !
Je suis curieuse de voir et d’entendre le 
pape : qu’est-ce qu’il va nous dire ?

Propos recueillis par Catherine Philippe

Sur l’invitation du pape François, 
Lisbonne accueillera du 1er au 6 août 
le 37e rassemblement de jeunes du 
monde entier. Une explosion de joie 
et d’énergie, un temps de fraternité 
au-delà de toutes les frontières, un 
moment pour mettre Dieu au centre, 

prier ensemble sans complexe.
Près de 770 jeunes de notre diocèse 

sont attendus.

RASSEMBLEMENT 
DES 17-30 ANS

Les Journées 
mondiales de 

la jeunesse

Inscriptions sur 
christonlille.com

Comment s’inscrire ?

FO R M U L E  C O M P L È T E 
( P O R T I M Ã O  +  L I S B O N N E )
* du 24 juillet au 7 août

FO R M U L E  E X P R E S S 
( L I S B O N N E )
* du 31 juillet au 7 août

Th
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e 
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À la rencontre de Thérèse et Carlo

«‌La valeur n’attend 
pas le nombre des années‌»
Voici deux adolescents qui ont couru dans la voie de la sainteté, dès 
leur plus jeune âge : Thérèse Martin et Carlo Acutis, l’une est française, l’autre italien.

Th é rè s e  n é e  à  A l e n ç o n  l e 
2 janvier 1873, est morte à 
24 ans au Carmel de Lisieux, 

suite à la tuberculose. On la connaît 
sous le nom de Ste Thérèse de l’Enfant 
Jésus. Elle est la benjamine d’une 
famille d’artisans : père horloger, mère 
brodeuse. Choyée par ses parents 
et ses sœurs, la douleur s’abat sur 
elle quand sa mère meurt. L’enfant 
de 4 ans plonge alors  dans une 
dépression dont elle ne sortira que 
grâce à la vierge Marie qui lui sourit, 
dira-t-elle. Sa scolarité ressemble à 
celle des jeunes filles de l’époque, 
mais Thérèse se distingue par un vif 
amour de la nature : plantes, fleurs, 
et oiseaux la ravissent. Elle est douée 
d’une vive sensibilité, mais pleure 
souvent. Cependant, elle va changer 
à 13 ans. Un soir de Noël, blessée par 
une remarque de son père, elle refoule 
ses larmes et, dès ce moment -là elle 
commence «‌une course de géant‌» 
comme elle le dira plus tard. Par 
amour pour Jésus, la pleurnicheuse 
devient une femme et veut sauver des 
âmes avec Lui. Ce désir la conduit à 

vouloir entrer au Carmel de Lisieux. 
Un pèlerinage à Rome avec son père 
lui permet d’aborder le pape Léon XIII 
qui l’autorise à entrer au monastère à 
15 ans.
Au sein de la communauté, elle ne 
fait rien d’extraordinaire, 
mais ne refuse aucun sacri-
fice pour s’unir au Christ 
et, avec lui, sauver les âmes 
tombées dans le péché. Elle 
lit les Évangiles avec un 
regard neuf et écrit : «‌Je ne 
puis craindre un Dieu qui 
s’est fait pour moi si petit…je 
l’aime car il n’est qu’amour 
et miséricorde‌». Chargée 
de la formation des novices, 
elle leur parle de sa «‌petite 
voie‌», tout comme elle le fera pour 
plusieurs correspondants. Il s’agit de 
prendre l’ascenseur de l’amour que 
sont les bras de Jésus.

«‌Carlo est au ciel. 
Que cela vous suffise‌»
Carlo. Ce jeune italien, né le 3 mai 1991 
et mort le 11 octobre 2006 à Milan 

d’une leucémie foudroyante a de quoi 
nous surprendre. Ses parents appar-
tiennent à la bourgeoisie catholique, 
mais peu pratiquants. Jusqu’à 6 ans, il 
est souvent confié à une nounou polo-
naise qui lui fait connaître la vie de Jé-

sus. Il désire vivement faire 
sa communion et il écrira 
ensuite : «‌Être toujours uni 
à Jésus, voilà le but de ma 
vie‌». Enfant gai, doué pour 
les études et le sport, Carlo a 
beaucoup de copains. Il pra-
tique le tennis, le football, 
l’athlétisme. Fils unique, il 
aime jouer avec les quatre 
chiens de la maison. Très 
doué en informatique, il in-
vente des programmes pour 

l’évangélisation des jeunes, à la de-
mande du directeur de son lycée. Ce-
pendant, il n’est pas esclave des écrans 
et, chaque jour, trouve le temps de 
prier et lire la Bible. Ses parents l’em-
mènent en voyage : en France, il est 
conquis par la cathédrale de Chartres. 
Carlo a le souci des autres, spéciale-
ment les pauvres. Sa mère racontera 

Centre Scolaire Saint-Paul

ÉCOLE - COLLÉGE - LYCÉE
CLASSES PRÉPARATOIRES COMMERCIALES

25bis, rue Colbert - 59000 LILLE
 03 20 57 32 92

E-mail : secretariat-lycee@saintpaul-lille.fr

www.saintpaul-lille.fr
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Info paroisse
Toutes les informations sont portées et 
actualisées sur le site de la paroisse :
https ://www.paroissedelamadeleine.fr/
N’hésitez pas à les communiquer autour de vous, 
en particulier auprès des personnes qui n’ont pas 
Internet. paroisselamadeleine@orange.fr
minetbruno@hotmail.fr
Permanences accueil paroissial
Mardi, mercredi, jeudi et vendredi de 16h30 à 
18h30. Mercredi et vendredi de 9h à 11h
Samedi de 10h à 12h30
Pendant les vacances scolaires : 
le mercredi et le samedi matin de 10h à midi
Horaire des messes
- Samedi soir à 18h à l’église 
Saint-Vital (parvis Saint-Vital)
- Dimanche matin :
À 10h à l’église Sainte-Marie-Madeleine 
(160 rue du Général de Gaulle),
À 11h15 à l’église Notre-Dame 
de Lourdes (8 avenue Simone).

Semaine Sainte

Dimanche des Rameaux et de la Passion 
du Christ, 2 avril : 
- Samedi 1er avril, 18h, messe à Saint-Vital.
- Dimanche 2 avril, 10h, messe à Sainte-Marie-
Madeleine ; 11h15, messe à ND-de-Lourdes.
Jeudi saint, 6 avril, 19h, à Notre-Dame- 
de-Lourdes, messe en mémoire 
de la Cène du Seigneur, 
Vendredi saint, 7 avril
- 12h et 15h, Sainte-Marie-Madeleine, 
Chemin de croix.
- 19h, célébration de la Passion du Seigneur, 
Saint-Vital.
Samedi saint, 8 avril, à 20h30, Sainte-Marie-
Madeleine, Veillée pascale.
Dimanche de Pâques. La Résurrection 
du Seigneur, 9 avril :
- 10h, messe à Sainte-Marie-Madeleine.
- 11h15, messe à Notre-Dame-de-Lourdes.

Accueil paroissial

Église Sainte-Marie-Madeleine,
160 rue du Général de Gaulle,
59 110 La Madeleine,
Tél. 03 20 55 12 23.
L’accueil se fait derrière l’église 
pour l’ensemble de la paroisse
de La Madeleine.

CARNET PAROISSIAL
(au 10 février 2023)

 Q Sont devenus enfants 
de Dieu par le baptême
Achille VANDECASTEELE, Etienne 
BUISSON, Agathe QUENNESON, Jade 
RIGOLLOT, Léo VOLANT, Noémie 
DUBOIS

 Q Sont partis 
vers la maison du Père
Marianne LEGRAND née WATTE ; 
Jacqueline CORDONNIER ; 
Hervé VAILLANT ; Guy PLATEL ; 
Jean-Jacques FAUQUET ; Marie-Gaëlle 
SCRIVE née MOULIN ; Colette AVIEZ 
née VANDERNOTTE ; Marie-Jo 
DEMAILLY née MONTAGNE ; 
Bernadette LEPAPE née BERT ; 
Paul VINCENT ; Solange MARECHAL née 
DEBERNARDI ; Elizabeth BRAULT née 
BRUNEAU ; Jacques DELARRROQUA ; 
Giovanni EPICUREO ; Jean-Claude 
VERSTRAETEN ; Patrice WALLAERT ; 
Colette PLATEL née ROBIQUET ; 
Renée GHESQUIERS ; Jean-Pierre 
MARGERIN ; Marie-Luce FRANTZUK ; 
Lucien COROLER ; Mauricette MERCIER 
née LEROY.

qu’il prenait sur son argent de poche 
pour acheter des vêtements et de la 
nourriture aux mendiants du quartier 
à Milan. D’ailleurs, plusieurs viendront 
à son enterrement. Antonia, sa mère, 
avait le pressentiment qu’il mourrait 
jeune. Début octobre 2006, il présente 
un mal de gorge, mais la fièvre aug-
mente à tel point que ses parents l’em-
mènent passer des examens à l’hôpital. 
Là, le spécialiste annonce qu’il s’agit 
d’une leucémie foudroyante. Carlo sou-
rit et trouve la force de réconforter ses 
parents. Il sait qu’il va mourir… il entre 
dans le coma et le 11 octobre ferme les 
yeux définitivement. Chagrin immense 
pour la famille !
Après les funérailles, presque joyeuses, 
quelques malades disent avoir été gué-
ris par cet adolescent. Au cours d’une 
messe où elle prie avec son mari, sa 
mère entend cette parole intérieure : 
«‌Carlo est au ciel. Que cela vous suf-
fise‌». Dès lors, ils vont se laisser eux-
mêmes convertir par leur fils. Ils 
reçoivent des témoignages élogieux 
de la part des professeurs de Carlo et 
de ses camarades. L’Italie et bientôt 
d’autres pays découvrent sa trajectoire 
fulgurante. Le pape François l’a déclaré 
bienheureux le 10 octobre 2020. Carlo 
à notre époque, tout comme Thérèse 
au XIXe siècle, sont des jeunes bien 
insérés dans leur milieu, à l’affût des 
nouvelles technologies. Thérèse, avec 
sa sœur Céline, apprécie la photogra-
phie, tandis que Carlo se passionne 
pour l’informatique. Dans une vie toute 
simple, ils ont cru que le Christ est une 
personne à aimer par-dessus tout.

G. Derouvroy & A. Toulemonde
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Engagementp.8 Magdalena

S’engager dans le dialogue 
œcuménique, c’est une chance
L’œcuménisme, c’est le dialogue des différentes confessions chrétiennes. Un rapide 
sondage lors des messes dominicales à La Madeleine montre qu’une nette majorité des 
catholiques y sont très favorables, une petite proportion de l’assemblée n’y est pas très 
sensible et quelques membres de la communauté ont des réticences à ce propos.

Ce dialogue peut bien sûr être 
abordé à partir de ce qui nous 
rassemble : le même amour 

de Dieu, le même désir du Christ, le 
même désir de servir nos frères et en 
particulier les plus pauvres… Mais 
il peut aussi être pris à l’inverse, en 
allant découvrir nos différences. Cette 
deuxième voie peut surprendre car 
elle implique d’aller regarder en face 
des points sur lesquels nous sommes 
en désaccord. En effet il ne s’agit pas de 
chercher à harmoniser nos positions 
en cherchant un «‌minimum syndical‌» 
que nous aurions en commun, mais 
de se laisser surprendre, d’essayer de 
comprendre le pourquoi de la position 
de l’autre, de lui permettre de nous 
interroger… Cette démarche est 
décapante mais elle peut permettre à 
chacun de purifier sa propre position. 
À un moment où beaucoup d’Églises 
sont en questionnement, il peut aussi 
être bon de présenter aux autres 
confessions les difficultés que nous 
traversons pour écouter ce qu’elles ont 
à nous dire. Prenons deux exemples :
L’Église catholique veut avancer vers 
plus de «‌synodalité‌» en favorisant la 
participation de tous à la prise de déci-
sion et aux grands choix de l’Église. 
Les Églises protestantes, avec d’une 
part leur tradition multiséculaire de 

synodalité et d’autre part leur expé-
rience de douloureuses divisions, ont 
des choses à nous dire sur les ma-
nières de faire qui fonctionnent et sur 
les écueils à éviter.
La guerre entre l’Ukraine et la Russie 
vient bouleverser les Églises ortho-
doxes traditionnellement très liés aux 
pouvoirs politiques nationaux. De 
nombreux orthodoxes français sont 
blessés de voir la juridiction dont ils 
se réclament soutenir la guerre par la 
voix de son patriarche. L’Église catho-
lique, avec son fonctionnement trans-
national et son souci d’indépendance 
peut apporter à ces Églises l’exemple 
d’un autre rapport au politique.
Il ne s’agit certainement pas de se 
donner mutuellement des leçons. Mais 
chaque Église confrontée à ses propres 
fragilités et limites peut demander 
lumière et aide aux autres Églises. 
C’est pour moi une conviction : pour 
un catholique, s’engager dans le dia-

logue œcuménique, c’est une chance 
pour devenir plus authentiquement 
catholique. Pendant la semaine de 
l’Unité des chrétiens, nous avons vécu, 
dans la grande chapelle de la Catho 
de Lille, un magnifique «‌Concert des 
Églises‌». Pas moins de dix Églises dif-
férentes y étaient représentées. Cha-
cune venait présenter deux chants 
tirés de sa propre tradition. La diver-
sité fut au rendez-vous : des chants qui 
swinguent et donnent envie de danser 
sur sa chaise d’un côté, des voix graves 
et profondes de l’autre. De vastes cho-
rales d’une part, des duos de jeunes 
chanteurs d’autre part… Impossible, 
inutile même, de chercher à unifier 
tout cela. Mais chacun manifestait à 
sa manière son désir de louer Dieu. 
De cette découverte de nos richesses 
respectives a jailli le sentiment d’une 
unité profonde et une joie évidente.

P. Christophe Danset
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